
« Ouvre-toi » 

Vous connaissez tous l’expression « Sésame, ouvre-toi ». Elle 
vient de l’histoire d’Ali Baba et les 40 voleurs, dans le livre « les 
mille et une nuits. » Aujourd'hui nous avons les fameux 
assistants personnels Alexa, Siri, ou le « hey google » pour nous 
simplifier des tâches avec des appareils connectés. Ainsi comme 
Ali Baba a dit « Sésame, ouvre-toi » et la caverne s’est ouverte, 
nous pouvons dire Alexa allume la lumière, ou allume le 
chauffage. Nous pouvons demander à Siri de mettre de la 
musique, de mettre en marche le lave-linge, ou d’ouvrir le 
garage.   

Combien de fois nous aurions voulu que les problèmes puissent 
se résoudre avec un « Sésame ouvre-toi ». Face aux obstacles 
dans notre vie, ce serait génial de pouvoir dire "ouvre-toi" et 
que les difficultés disparaissent.  

Dans le récit de l’Évangile on voit Jésus donner un ordre. Il dit 
« ouvre-toi ». Mais dans son cas il ne parlait pas à la caverne des 
40 voleurs, ni commandait quelque chose à son assistant Alexa 
ou Siri.  

Allons voir ce qu’il se passe dans cette histoire si intéressante et 
à la fois si étrange.  

Marc nous raconte que des personnes amènent un sourd à 
Jésus et qu’il lui demande de poser ses mains sur lui pour le 
guérir. Jusqu’ici, rien d’extraordinaire. On a amené à Jésus un 
grand nombre de malades pour qu’il les guérisse.  

Mais il est intéressant de regarder où se déroule cette histoire. 
Jésus rentrait de la région de Tyr et de Sidon, c’est-à-dire de 
l’étranger, et pendant qu’il traversait la région de la Décapole, 
toujours à l’étranger, on lui amena ce sourd pour le guérir.  



Souvenez-vous de cet échange de Jésus avec les pharisiens que 
nous avons vu la semaine dernière : Il discutait avec eux et 
enseignait à la foule et à ses disciples à propos de ce qui rend 
impur. Suite à cet épisode, Jésus s’est déplacé à la région de Tyr 
et Sidon et il y a guérit une jeune fille à la demande et selon la 
foi d’une femme étrangère. Maintenant il est dans la région de 
la Décapole, toujours en terre étrangère, une terre qui était 

considérée impure par les juifs d’antan.  

Quand un juif préoccupé de garder sa pureté se déplaçait à 
l’étranger il était extrêmement soucieux de ne rien toucher qui 
puisse le rendre impur. Quand cela arrivait, il était possible 
qu’en rentrant chez lui, le voyageur doive rester dehors pour 
quelques jours, afin de se purifier et de ne contaminer personne 
de sa famille.  

Les habitants des pays voisins, comme la Samarie ou de la 
région de la Décapole, connaissaient aussi cette habitude des 
juifs. Alors quand ils demandent à Jésus de poser ses mains sur 
l’homme sourd, ils savent parfaitement qu’il y un obstacle à 
cause de cette question de pureté.  

Jésus ne les rejette pas. Et conformément à son enseignement 
sur ce qui rend l’homme impur, il sait très bien et il le montre à 
ses disciples, que cela ne le rendra pas impur, et puis il transmet 

le message que Dieu ne fait pas de favoritisme.  

Surmontant les préjugés de ceux qui l’entourent, il accède, plein 
de compassion, à la demande de ces personnes de guérir 
l’homme sourd.  

Et là vient cette séquence un peu bizarre. Jésus ne guérit pas cet 
homme comme il en a guéri tant d’autres. Il agit d’une façon 
différente et étrange car la situation n’est pas la même non plus. 



Il ne s’agit pas seulement de guérir le malade, mais de créer 
aussi la foi en cet homme sourd. Normalement Jésus confrontait 
verbalement le malade ou les personnes qui l’amenaient. Il 
faisait que les gens qui le cherchaient extériorisent leur foi. Mais 
avec un sourd, il agit différemment.  

Qu’est-ce que Jésus fait d’abord ? Il prend à part l’homme sourd. 
Il le prend à part pour qu’il sache qu’il va recevoir une attention 
personnalisée. Il le prend à part pour qu’il n’y ait pas de 
distraction.  Jésus, par ce geste, veut lui faire comprendre que 
Dieu regarde et tient compte de chacun de ses enfants, 
individuellement. On n’est pas seulement un de plus dans la 
masse de l’humanité. Seulement Dieu peut faire des attentions 
personnalisées à des millions de personnes à la fois, et Jésus 
veut que cet homme le sache.  

Par la révélation et la transmission de cette histoire, Dieu veut 
que toi aussi tu saches que pour lui tu n’es pas un de plus parmi 
des milliards d’habitants sur terre. Cette histoire te montre que 
ton Dieu ne fait pas de favoritisme et qu’il ne met pas de côté 
certaines personnes pour concentrer sa grâce sur un petit 
nombre. Dieu regarde et voit ce qu’il t’arrive, et il n’est pas 
indifférent. Tu n’es pas absent dans ses plans. Tu es présent à 
son égard. Il tient compte de toi.  

Jésus communique avec toi d’une façon particulière aujourd’hui. 
Il a établi le sacrement de la Sainte Cène pour te faire 
comprendre qu’il te prend à part et qu’il te prête attention. 
Dans la Sainte Cène il te fait comprendre que sa grâce est pour 

toi.  

 



Par sa parole il nous enseigne que sa grâce est pour toute 
l’humanité, mais dans le sacrement il te dit à toi, que tout ce 
qu’il a fait, tout ce qu’il a enduré sur la croix, sa mort et sa 
résurrection, la rédemption et la réconciliation avec Dieu sont 
pour toi personnellement.  

Une fois que Jésus capte l’attention de l’homme sourd, et que 
celui-ci comprend que Jésus va lui donner un traitement 
personnel, Jésus met ses doigts dans les oreilles du sourd et 
touche la langue de cet homme avec sa propre salive. Le geste 
est extrêmement étrange.  

Jésus communique avec cet homme, d’une façon 
compréhensible pour celui-ci. Il ne peut pas lui parler. En 
mettant les doigts dans ses oreilles et en salivant sur sa langue, 
Jésus lui pose une question : c’est là que tu as un problème ? 
C’est de ça que tu veux être soulagé ?  

En touchant, Jésus fait comprendre qu’il a identifié le problème. 
Jésus lui fait comprendre que cet entretien privé qu’ils sont en 
train d’avoir, c’est à propos de son problème. Jésus lui fait 
comprendre que ce qui va se passer est en relation avec ses 
oreilles et sa langue.  

Et toi ? Où est ton problème ? Quelles sont tes oreilles et ta 
langue. C’est dérangeant qu’on te mette les doigts dans les 
oreilles, sans parler de sentir des postillons de quelqu’un d’autre 
toucher ta langue. Mais parfois Jésus met le doigt là où ça 
dérange, il fait revenir à notre mémoire quelque chose qu’on 
essaye de cacher, il dévoile nos péchés et les apporte à la 
lumière, il souligne notre faiblesse, mais il ne le fait pas pour 
déranger.  



Quand on se souvient d’un péché qu’on essaye de cacher, un 
péché duquel on ne s'est pas encore repenti, c’est Jésus mettant 
ses doigts là où ça dérange. Il le fait pour nous montrer qu’il sait 
où est le problème, et pour nous dire qu’il va travailler dessus. 
Parfois le problème est une épreuve que nous devons 
surmonter, une tristesse profonde, un deuil, une maladie, la 
solitude, la peur, le désespoir, le découragement. Par cette 
situation dérangeante, Jésus nous montre qu’il est au courant. 
Jésus nous dit qu’il sait et nous demande si on veut en être 
soulagé.  

Il faut qu’on s’attarde à méditer sur notre situation et sur notre 
foi. Il ne faut pas chercher à tout prix à cacher ce qui nous donne 
des soucis, encore moins devant Jésus. Il te prend à part et il te 
demande si tout va bien. Ne lui répond pas que tout va bien, soit 
sincère avec lui, n’ait pas honte de dénuder ton esprit face à lui. 
S’il t’a pris à part, c’est parce qu’il va faire quelque chose à 
propos, sois en sûr.  

  

Que fait Jésus par la suite avec cet homme sourd ? Il lève les 
yeux au ciel. Par ce geste il fait comprendre à cet homme que ce 
qui va se passer vient d’en haut. Jésus fait comprendre qu’il 
invoque le Dieu Très Haut à ce moment précis. En faisant cela, il 
invite cet étranger à faire de même, à se tourner vers le Dieu 
d’Israël, le Dieu de ses voisins. Cet homme ne connaît pas 
l’Éternel, il ne sait pas qui il est, quelle est sa puissance, et 
surtout que c’est un Dieu attentif et miséricordieux, un Dieu qui 
ne fait pas de favoritisme, un Dieu qui s’est révélé comme le 
Dieu d’Israël, mais qui est le créateur du monde, et qu’il aime 
tellement ce monde qu’il a envoyé Jésus pour le sauver, celui 
même qui est devant lui.  



Nous lisons dans le prophète Ésaïe cette promesse : « Dites à 
ceux qui ont le cœur battant : "Fortifiez-vous, n’ayez pas peur ! Il 
viendra lui-même pour vous sauver." Alors les yeux des aveugles 
seront ouverts et les oreilles des sourds seront débouchées. 
Alors le boiteux sautera comme un cerf et la langue du muet 
lancera des cris joyeux. » 

Face aux problèmes qui nous bloquent, les problèmes qui nous 
empêchent d’avancer, Jésus nous invite à lever les yeux au ciel. Il 
nous invite à invoquer le Dieu Très-Haut, celui qui a créé le ciel 
et la terre, le Dieu qui nous aime tant qu’il l’a envoyé pour nous 
sauver.  

Jésus est la garantie que nous pouvons lever les yeux au ciel, 
que nous pouvons invoquer le Dieu tout-puissant dans nos vies, 
car il nous a réconciliés. Il est le Dieu créateur qui vient vers les 
siens pour les délivrer, pour les pardonner, pour leur donner la 
vie véritable. Il est le ressuscité, celui qui règne et qui nous 
assure par son alliance qu’il nous voit, qu’il a pitié de nous, qu’il 
s’approche de nous et qu’il nous conduit à chaque instant. En 
Jésus, Dieu est notre Père céleste, et par la foi en Jésus, nous 
sommes ses enfants bien-aimés.  

  

Que fait Jésus ensuite avec cet homme ? Parfois ce détail passe 
inaperçu. Après avoir levé les yeux au ciel, une fois l’esprit dirigé 
vers Dieu, Jésus soupire. Qu’est-ce que Jésus est en train de 
dire ? Il montre qu’il est en train de supplier. C’est une prière. La 
prière la plus simple et la plus sincère. Le soupire est la prière 
qui veut tout dire. Le soupir, les yeux levés au ciel, est la plus 
simple des prières, et Jésus fait comprendre que même si on ne 
peut pas parler, Dieu écoute.  



On n’a pas besoin des bons mots et des phrases bien construites 
pour être entendus. Dieu ne fait pas de favoritisme. Il écoute 
celui qui tout simplement soupire comme il écoute celui qui 
s’exprime avec éloquence.  

Dans notre besoin, tournés vers notre Dieu sauveur par la foi, 
prions, supplions. C’est rassurant de savoir qu’on n’a pas besoin 
d’exprimer avec exactitude ce qu’on ressent, ce qui nous arrive. 
C’est rassurant de savoir que Dieu comprend la simplicité d’un 
soupir. C’est rassurant de savoir qu’il est là, à l’écoute. Grâce au 
dernier soupir de Jésus sur la croix du Calvaire, tout est fait pour 
nous. Grâce au dernier soupir de Jésus sur la croix, le Père 
entend chacun de nos soupirs et ne reste pas indifférent à notre 

prière.  

Nous lisons dans 1 Pierre 5.7 : « Déchargez-vous sur lui de tous 
vos soucis, car lui-même prend soin de vous. » Avec foi en Jésus, 
lève tes yeux et prie. Dieu sait ce qu’il t’arrive. Dieu comprend 
ton état d’esprit. Dieu t’entend. Où que tu sois, quelle que soit la 
circonstance, quel que soit ton problème, quels que soient les 
obstacles, quelle que soit l’épreuve, Dieu t’entend, Dieu 
t’écoute. Soupire devant le Dieu sauveur, décharge-toi de tes 
soucis. Jésus vient aujourd’hui, il te prend à part, et il t’assure 
qu’il prend soin de toi. Rien ne lui échappe.  

L’épreuve peut être dure, mais Dieu est le tout-puissant. Il se 
peut que l’épreuve ne disparaisse pas, mais en Jésus tu peux 
avoir l’assurance de sa grâce, de sa bonté, de son soutien et de 
sa force. Tu peux avoir l’assurance que sa bonne volonté 

s’accomplira en toi.  

Finalement Jésus parle face à l’homme sourd. Jésus dit "ouvre-
toi", et aussitôt les oreilles du sourd s'ouvrent et sa langue se 
délie. Il entend, il peut parler correctement. C’est merveilleux. 



C’est bouleversant. C’est impressionnant. J’imagine la joie qui 
remplit son cœur. J’imagine la louange et l’action de grâce que 

cet homme élève au Dieu Très-Haut.  

La toute-puissance de Jésus n’a pas de limite. Il n’y a pas 
d’empêchement pour lui, il n’y a pas d’impossible pour lui. 
Aucun obstacle ne saurait le retenir dans son action 
miséricordieuse.  

Aujourd’hui, Jésus prononce ces mots de nouveau. Aujourd’hui 
Jésus dit "ouvre-toi" et les péchés sont pardonnés, notre âme 
est soulagée, notre conscience est délivrée. Aujourd’hui Jésus 
dit "ouvre-toi" et l’accès au Père est ouvert, la vie éternelle nous 
est donnée. Aujourd’hui Jésus dit "ouvre-toi" et les obstacles 
disparaissent, les solutions apparaissent, les opportunités se 
présentent, le chemin devient plus clair. Aujourd’hui Jésus dit 
"ouvre-toi" et la paix remplit notre esprit, la joie remplit notre 
cœur, la louange remplit nos bouches.  

Jésus fait tout à merveille. Sa grâce nous redonne l’espoir. La foi 
nous encourage à ne pas baisser les bras. Jésus vient à toi, il 
vient pour te sauver. Il te prend à part et t’assure que son 
attention est posée sur toi. Il te dit qu’il connaît tes soucis, tes 
besoins. Il t’ouvre l’accès à la miséricorde du Père pour que tu 
puisses lever les yeux au ciel et l’invoquer avec assurance. Il 
soupire avec toi, il intercède auprès du Père pour toi, pour que 
tu puisses vivre sa paix et proclamer sa louange du fond du 
cœur 

La paix de Dieu qui surpasse toute intelligence garde votre cœur 
et vos pensées en Jésus-Christ, celui qui vous aime, celui qui ne 
vous oublie pas, celui qui ouvre la communion du Père pour 
vous et qui vous donne la vie éternelle. Amen. 


